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CHAPITRE	1.	
FRAGMENTS	DE	LIBERTE

	

Aujourd’hui	est	une	belle	journée	d’automne.	Il	fait	froid	;	je	sens	la	gelée	du
matin	 remonter	 par	 l’entrebâillement	des	 fenêtres	de	ma	chambre	que	 je	 viens
d’entrouvrir.	Je	décide	de	les	refermer,	de	me	rallonger	un	peu	et	profiter	de	mes
draps	encore	tout	chauds.	Pour	combler	le	peu	de	froid	qui	a	pu	s’engouffrer	en
quelques	minutes,	je	me	délecte	des	rayons	du	soleil	qui	viennent	caresser	mon
visage.	Quel	doux	moment	de	plénitude.	Une	matinée	sans	contrainte,	ou	je	peux
laisser	couler	le	temps.	Je	rêvasse.	Je	laisse	divaguer	mes	pensées.	J‘entends	le
bruit	des	vagues	qui	se	fracassent.	Je	sens	le	vent	jouer	avec	mes	cheveux,	c’est
délicieux.	Les	oiseaux	sont	heureux,	ils	partagent	avec	moi	leur	douce	mélodie.
Je	 hume	 cet	 air	 iodé,	mon	 odeur	 bien	 aimée.	 Le	 bruit	 des	 grains	 de	 sable	 qui
crissent	 sous	mes	 pieds.	 Je	m’imagine	 avec	mon	 bonnet	 préféré	 vissé	 sur	ma
tête,	 mes	 oreilles	 bien	 emmitouflées,	 le	 bout	 ne	mon	 nez	 congelé,	 je	 savoure
pleinement	ce	moment	de	liberté.

Depuis	 quelques	 temps,	 j’ai	 appris	 à	 me	 les	 créer	 ces	 petits	 moments	 de
liberté.	 Quoiqu’il	 en	 soit,	 il	 est	 toujours	 permis	 de	 s’évader	 au	 moins	 par	 la
pensée…



CHAPITRE	2.	
AMITIE

	

Un	an	plus	tôt.

Ce	 jour	 est	 un	 jour	 particulier	 puisque	 c’est	 le	 jour	 de	 mon	 dix-huitième
anniversaire.	Je	me	sens	encore	si	petite	et	si	grande	à	la	fois.	Je	me	sens	quitter
ce	monde	de	l’enfance	tout	en	m’y	accrochant	en	même	temps.	Quelle	idée	que
de	 devoir	 grandir	 ?	 Je	 ne	 suis	 pas	 si	 pressée	 de	 partir	 et	 pourtant	 j’ai	 tout	 un
monde	à	découvrir.	Je	suis	de	celle	qui	s’émerveille	devant	les	tous	petits	riens	et
j’ai	cette	soif	de	découvrir,	de	parcourir,	de	m’enrichir.	Mes	parents	m’ont	donc
concocté	 pour	 cette	 journée	 tout	 un	 programme	 à	 mon	 image.	 Mes	 deux
meilleurs	 amis	 sont	 bien	 évidemment	 de	 la	 partie.	Nous	 sommes	 inséparables,
jamais	 l’un	 sans	 l’autre.	 Comme	 les	 trois	 mousquetaires	 comme	 aime	 nous
appeler	mon	père.

Reva,	ma	meilleure	 amie	 est	 née	 à	 Jaipur,	 la	 capitale	 du	Rajasthan	 en	 Inde.
Elle	a	quitté	l’Inde	avec	son	papa	lorsqu’elle	avait	deux	ans.	Son	père	avait	pris
cette	décision	suite	au	décès	de	son	épouse.	Ce	fut	une	décision	très	difficile	à
prendre	mais	il	ne	se	voyait	plus	rester	en	Inde,	avec	ses	souvenirs.	Il	avait	envie
d’offrir	à	sa	fille	et	aussi	à	lui-même	une	tout	autre	vie.	Il	n’avait	plus	de	famille
en	Inde.	Il	était	fils	unique	et	ses	parents	n’étaient	malheureusement	plus	de	ce
monde.	Ils	avaient	ce	vieux	rêve	avec	sa	femme	depuis	leur	rencontre	d’un	jour
habiter	 en	 France.	 Ils	 s’imaginaient	 sillonner	 tous	 les	 deux	 les	 rues	 si
romantiques	de	Paris.	Son	père,	Dev,	était	déjà	en	Inde	professeur-chercheur	en
biologie	 cellulaire	 et	 spécialisé	 dans	 le	 génome.	La	 revue	 «	The	Lancet	 »,	 lui
avait	d’ailleurs	consacré	tout	un	article.	Dev	y	exposait	son	envie	de	progresser
sur	 la	 recherche	 et	 notamment	 sur	 ses	 travaux	 concernant	 le	 génome	 humain
dans	l’espoir	de	soigner	les	grands	brulés.	C’est	ainsi	qu’il	fut	repéré	et	contacté
par	 la	 faculté	de	médecine	de	Rennes.	 Il	y	 travaille	encore	aujourd’hui	 surtout
comme	chercheur.	 Il	donne	encore	des	cours	mais	son	activité	principale	est	 la
recherche.

Reva	est	 retournée	une	 fois	en	 Inde	accompagnée	de	 son	père	à	 l’âge	de	10
ans.	Elle	aime	regarder	et	contempler	l’album	photos	qu’ils	avaient	pris	plaisir	à
réaliser	 avec	 son	 père.	 J’aimerai	 beaucoup	 y	 aller	 avec	 elle	 et	 découvrir	 la
fameuse	ville	 rose.	 Je	m’imagine	déjà	déambulant	dans	 le	palais	des	vents.	Ce



palais	somptueux	que	l’on	appelle	Hawa	Mahal.	Un	palais	de	grès	rose.	Ça,	c’est
un	peu	notre	 délire	 entre	Reva	 et	moi.	Délire	 de	princesse	 Indiennes.	Thibaud
alias	 Thib	 (mon	 meilleur	 ami),	 lui	 aimerait	 d’avantage	 visiter	 le	 Temple	 des
Singes,	 «	Galwar	Bagh	 ».	 Il	 a	 déjà	 prévu	 de	 louer	 des	Rickshaw	pour	 nous	 y
rendre.	 Il	 a	 d’ailleurs	 effectué	 plusieurs	 recherches	 et	 il	 craint	 un	 peu	 à	 notre
endurance.	Il	faut	bien	marcher	plus	d’une	heure	afin	d’atteindre	le	palais	à	pied.
Il	connait	notre	goût	pour	 le	 sport	et	ne	 tient	pas	 trop	à	nous	porter	chacune	à
tour	de	rôle.	Il	a	aussi	pensé	à	se	rendre	au	Holi	Festival,	la	fête	des	couleurs.	En
espérant	 sans	 doute	 voler	 le	 cœur	 d’une	 jolie	 jeune	 fille…	 C’est	 un	 sacré
tombeur	notre	mister	Thib.	Reva	et	moi,	on	 s’imagine	déjà	devoir	 abandonner
notre	bourreau	des	cœurs	et	se	consoler	auprès	de	savoureuses	douceurs	comme
les	 Papdi,	 Gujiva,	 Shakarpara.	 Enfin	 bref,	 à	 nous	 trois,	 nous	 pourrions	 donc
écrire	un	mini	guide	touristique	des	sites	à	visiter.	On	a	passé	des	heures	et	des
heures	 à	 surfer	 sur	 internet	 et	 nous	 créer	 un	 parcours	Road	Trip	 spécialement
conçu	rien	que	nous	trois.	Reste	à	convaincre	nos	parents…

On	se	 connait	 et	 on	 se	 suit	 tous	 les	 trois	depuis	 l’âge	de	nos	7ans.	On	 s’est
connus	 en	 classe	 de	CE1.	Depuis,	 on	 ne	 se	 quitte	 plus.	 J’ai	 eu	 peur	 pourtant,
avec	 l’entrée	en	FAC,	 je	me	suis	dit,	ça	passe	ou	ça	casse.	Pour	 le	moment,	 le
courant	passe	toujours	autant.	Malgré	nos	différentes	orientations	et	spécialités,
nous	sommes	toujours	unis.	REVA	a	choisi	de	s’inscrire	en	fac	de	Psycho,	Thib
en	Staps,	moi	en	arts-plastiques.	Un	trio	rigolo.	Chacun	sa	spécialité.	Pour	nous
rassurer,	rester	soudés,	on	a	décidé	tous	les	trois	de	prendre	un	appartement	en
coloc.	On	y	est	bien,	malgré	 l’emploi	du	 temps	de	chacun,	en	habitant	 sous	 le
même	toit,	on	arrive	toujours	à	partager	des	instants	ensemble.	Au	moment	des
repas	notamment.	C’est	un	moment	important	pour	nous.	On	partage	tout,	même
nos	recettes	parfois	un	peu	foireuses.	On	se	souviendra	toujours	de	ce	repas	plus
que	 douteux	 préparé	 par	 Thib.	 Je	 crois	 que	 je	 n’avais	 jamais	 mangé	 quelque
chose	d’aussi	immonde.	Mon	estomac	s’en	souvient	encore.	C’était	au	tout	début
de	notre	coloc,	depuis	on	s’arrange	avec	Reva	pour	le	laisser	cuisiner	le	moins
possible.	En	contrepartie,	à	lui	le	vidage	de	poubelles	et	la	corvée	de	porter	les
courses	au	10ème	étage	sans	ascenseur	bien	évidemment.	Après	tout,	c’est	bien
lui	qui	souhaite	devenir	prof	de	sport.

On	est	donc	tous	les	trois	hyper	excités.	Il	est	deux	heures	du	matin,	les	valises
sont	bouclées,	on	n’a	bien	entendu	pas	pu	aller	se	coucher.	On	est	restés	tous	les
trois	dans	le	canapé	à	parler,	glousser,	se	faire	du	thé,	grignoter	et	penser	à	notre
séjour	Parisien.	Deux	jours	à	Paris	pour	fêter	mon	anniversaire.	Ni	mes	parents



ni	 mes	 deux	 amis	 n’ont	 voulu	 me	 révéler	 ce	 que	 nous	 allions	 y	 faire.	 Je	 me
demande	bien	ce	qu’ils	ont	bien	pu	comploter.	Mes	parents	doivent	venir	nous
chercher	pour	7h30	heures	ce	matin.	Je	me	décide	à	 tout	de	même	mettre	mon
réveil	 pour	7h	au	 cas	où	nous	 ferions	un	petit	 roupillon.	 Je	me	 souviens	de	 la
soirée	 jusqu’à	3	heures	environ	et	après	plus	 rien	 ;	 rideau	 jusqu’à	entendre	ma
sonnerie	de	portable	résonner	dans	le	salon.	Je	suis	toute	seule	étalée	sur	le	clic
clac,	 je	 sens	 une	 bonne	 odeur	 qui	 semble	 provenir	 de	 la	 cuisine.	 Je	 m’étale
d’avantage,	m’étire,	 baille	 et	me	décide	 enfin	 à	me	 lever.	 Je	me	dirige	vers	 la
cuisine,	 la	douce	odeur	de	 café	 et	 de	pain	grillé	m’appelle.	Gourmande	que	 je
suis,	je	ne	peux	y	résister.	Je	ne	bois	pas	de	café	mais	j’adore	sentir	cette	odeur.
Une	odeur	réconfortante	de	bon	petit	déjeuner	pour	bien	démarrer	la	journée.



CHAPITRE	3.	
SURPRISE

	

—	«	SURPRISE	»	!

Mes	parents	sont	déjà	là,	ils	se	précipitent	vers	moi.	Me	sautent	littéralement
dessus.	J’ai	à	peine	le	temps	d’apercevoir	Reva	et	Thib	derrière	eux.

Ma	 mère	 se	 redresse,	 me	 regarde	 droit	 dans	 les	 yeux,	 je	 sens	 l’émotion	 la
submerger.

—	Bon	anniversaire	ma	chérie.	Je	m’étais	pourtant	promis	de	ne	pas	pleurer
mais	c’est	plus	 fort	que	moi.	18	ans	mon	 tout	petit	bébé.	Dans	mes	souvenirs,
c’est	comme	si	c’était	hier.	À	8h13	exactement,	je	te	serrai	enfin	dans	mes	bras,
tout	contre	moi.

Papa	 a	 le	 sourire	 aux	 lèvres.	 Il	me	 regarde,	 regarde	maman	 avec	 un	 regard
tendre.

—	Bon	anniversaire	ma	grande.

—	Merci	maman,	merci	papa.

—	On	voulait	absolument	te	faire	la	surprise.	Venir	prendre	le	petit	déjeuner,
avec	l’accord	des	deux	mousquetaires	bien	sûr.

—	Bon	anniversaire	!	dirent	en	cœur	Thib	et	Reva.

—	Merci	les	amis.

—	On	t’a	préparé	un	p’tit	déj	spécial	pour	l’occasion,	s’empressa	de	dire	Thib.

—	Je	trouvais	que	ça	sentait	bon,	mais	là,	je	vais	peut-être	aller	prendre	mon
petit	déj	au	Mac	Do.

—	Sérieux,	 tu	 abuses	 !	 Je	me	 décarcasse	 en	 cuisine	 et	 tu	 veux	 aller	 au	Do
Mac.

—	Tu	me	prends	pour	une	 folle	dite	Reva.	Tu	 crois	vraiment	que	 j’allais	 le
laisser	cuisiner	le	jour	de	tes	18	ans.	Je	ne	tiens	pas	à	ce	qu’il	t’empoisonne	!	Il	a
mis	la	table,	coupé	le	pain,	servis	le	jus	d’orange	et	c’est	déjà	bien.	Pour	le	reste,



c’est	moi	qui	régale.

—	Je	me	disais	bien	aussi…

—	Eh	les	filles,	c’est	ma	fête	aujourd’hui	?

—	Je	crois	bien	que	l’on	va	les	laisser	entre	filles	et	on	va	finir	par	se	le	faire
ce	 café	 au	Mac	Do	dit	 le	père	d’Apolline	 en	 rigolant	 et	 en	donnant	une	petite
tape	dans	l’épaule	de	Thib.

—	Ce	n’est	pas	le	tout	les	enfants	mais	il	faut	manger	car	ensuite	on	doit	filer.
Déclara	la	mère	d’Apolline.

—	Oui	tu	as	raison	ma	chérie,	on	va	finir	par	être	en	retard	pour…

—	Pour	?	S’empressa	de	dire	Apolline.

—	Pour	prendre	la	route	coupa	Reva.

—	Alors	qu’a-t-on	au	menu	mes	très	chers	chefs	cuistots	?	Ou	devrais-je	dire
chef	Reva.

—	 Thé	 Earl	 Gray	 pour	 Madame	 accompagné	 de	 ses	 pancakes	 maison	 aux
pépites	de	chocolat	 sur	 coulis	de	 sirop	d’érable.	Ceci,	 servis	 avec	de	délicieux
fruits	 frais,	 Kiwi,	 clémentine	 ainsi	 qu’un	 excellent	 fromage	 blanc	 sucré.	 Si	 le
cœur	vous	en	dit,	il	y	a	également	du	pain	aux	céréales,	du	pain	de	seigle	tranché
et	grillé	par	monsieur	Thib.	Il	s’est	levé	le	premier	exprès	pour	aller	le	chercher	à
la	boulangerie.

—	Oh	merci	Thib.	Tu	es	un	véritable	chevalier	servant.

—	Et	encore	tu	ne	sais	pas	tout…

—	Mais	asseyez-vous,	avec	tout	notre	bavardage,	on	vous	laisse	debout.

—	On	prend	plaisir	à	vous	écouter,	vous	en	avez	préparé	de	belles	et	bonnes
choses.	Ça	a	l’air	délicieux.

—	J’ai	aussi	apporté	ta	confiture	maison	préférée.

—	De	la	confiture	de	figues	!	Oh	merci	papa.

—	Avec	des	crêpes	aussi.	Je	les	ai	préparées	hier	soir.

—	 Je	 suis	 trop	 gâtée,	merci	 à	 tous	 les	 quatre,	 vous	 êtes	 des	 amours.	Merci



beaucoup.	Je	me	décide	alors.	Je	vais	commencer	par	une	crêpe	à	la	confiture	de
figues,	 un	 pancake	 et	 une	 tranche	 de	 pain	 aux	 céréales	 grillée	 avec	 du	 beurre
puis	un	kiwi	aussi,	Hum.

Il	est	déjà	8heures,	on	se	dépêche,	on	prend	nos	valises	respectives	direction	la
voiture	 de	mes	 parents.	 Pour	mettre	 les	 valises	 dans	 le	 coffre,	 ça	 devrait	 aller
mais	pour	nous	trois,	on	va	devoir	se	serrer	un	peu	à	l’arrière.	Qu’importe,	on	est
tellement	heureux	de	partir	tous	ensemble.

Maman	me	tend	un	album	photos.

—	Oh	non,	maman,	tu	n’as	pas	osé.

—	Si	si,	on	veut	absolument	voir	ça	s’empresse	d’ajouter	Reva.

Qu’est-ce	 que	 l’on	 a	 rigolé.	 Ils	 ne	m’ont	 pas	 loupée,	 tout	 y	 est	 passé.	Mes
différentes	 coupes	 de	 cheveux,	 mes	 vêtements,	 les	 dents	 tombées	 suite	 au
passage	de	la	petite	souris.	Bien	évidemment,	j’y	ai	aussi	trouvé	de	jolis	clichés
de	mes	meilleurs	 amis	 alors	 à	mon	 tour,	 j’ai	 pu	me	 venger.	 Comment	 ne	 pas
craquer	devant	les	petites	joues	rebondies	et	les	petites	lunettes	rondes	de	Thib.
Bon,	en	revanche,	pour	Reva,	je	dois	bien	l’avouer	elle	était	déjà	à	croquer.	Ma
meilleure	 amie	 a	 toujours	 été	 d’une	 extrême	 beauté.	 Ses	 jolis	 cheveux	 foncés
noués	 en	 deux	 tresses	 le	 long	 de	 son	 visage,	 ses	 yeux	 marrons	 qui	 pétillent.
Quand	nous	étions	petites,	on	se	disaient	que	l’on	aurait	bien	aimé	ressembler	à
l’autre.	 Je	 voulais	 avoir	 ses	 longs	 cheveux	 noirs	 et	 raides	 et	 Reva	 rêvaient
d’avoir	mes	cheveux	bouclés	couleur	miel	et	mes	yeux	couleur	océan.

Au	bout	d’un	quart	d’heure,	vingt	minutes	de	route	seulement,	tout	le	monde
descend.

Je	ne	comprends	pas	vraiment,	une	pause-café	ou	pipi	me	semble	prématurée.
Je	ne	comprends	pas	mais	je	suis	toute	la	troupe.	On	marche	tranquillement,	mes
parents	à	 l’avant	et	moi	et	mes	amis	 juste	derrière	eux.	Moi	au	milieu	et	nous
sommes	tous	les	trois	bras	dessus,	bras	dessous.	Je	sautille	gaiement	comme	une
petite	 fille.	On	 se	 dirige	 droit	 sur	 une	 librairie.	 J’ai	 déjà	 glissé	 quelques	 livres
dans	mes	bagages	et	j’espère	secrètement	avoir	des	livres	pour	mon	anniversaire
(Secrètement	 ou	 pas.	 Tout	 le	 monde	 sait	 que	 je	 dévore	 les	 livres	 comme	 des
sucreries).	 Je	 ne	 voyage	 jamais	 sans	 eux.	 Ils	m’accompagnent	 partout,	 tout	 le
temps.	Même	 si	 pour	 le	 coup,	 je	 ne	 suis	 pas	 certaine	 d’avoir	 le	 temps	 de	 lire
beaucoup	durant	ce	court	séjour.	Mais	sait-on	jamais.	J’en	ai	toujours	dans	mon
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